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serait arrivé'a l'âge convenable : et étant favorisée, au
moment où'elle renouvelait ce vou, d'une grâce et
d'une lumière spéciales du Très-Haut, elle entendit
une voix qui lui disait intérieurement d'accomplir dans
trois ans ce même vou, de porter et d'offrir sa FillA au
temple. Cette voix fut comme l'écho de la trù sainte
Vierge, qui tuclia le ceur de Dieu, afin qu'il iésonntâr
dans celui de sa Mère : car, elles furent à peine entrées
dans le temple, que l'aimable Enfant, voyant par ses
yeux corporels la majestueuse grandeur de cet auguste
temple consacré au culte et à l'adoration de la Divinité,
en ressentit des effets merveilleux, et elle aurait bien
voulu s'y prosterner et en baiser le pavé, pour y adorer
le Seigneur avec plus de marques d'humilité. Mais, ne
pouvant satisfaire son désir par des actes extérieur:;,
elle y suppléa par ses affections intérieures, en adorant
et en bénissant Dieu avec l'amour le plis sublime et le
respect le plus profond qu'ait janai pu éprouver
une simple créature: et s'adrestant au Seigneur du
fond de son cœur, elle lui fit cette prière:

"c Dieu infini et incompréhensible, mon Roi et mon
Seigneur, digne de toute gloire, de toute louange et de
tout honneur, je vous adore dans ce saint lieu, qui est
votre temple, moi qui ne suis que cendre et poussière,
mais pourtant l'ouvrage de vos mains, j'exalte et je
glorifie votre être a iec toutes ses hautes uerfections; - je
rends grâces, autant que ma faiblesse mue le peut per-
mettre, à votre libérale bonté de m'avoir accordé le
bonheur de voir ce saint temple et cette maison de
prière où vos prophètes et mes ancêtres vous ont loué
et béni, et où votre miséricordieuse puissance a opéré
envers eux de si grandes merveilles et des mystères si
profonds. Daignez, Seigneur, m'y recevoir, afin que je
puisse vous y servir au temps que votre sainte volonté
a marqué."


